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Pentecôte 2020 

La Pentecôte est l’anti-Babel. Dans la Bible, l’évènement de Babel symbolise la division de 

l’humanité qui se disperse parce que les hommes ne se comprennent plus. La diversité des 

langues à Babel symbolise la division de l’humanité, son incapacité à communiquer et à vivre 

unie. A la Pentecôte, l’Esprit Saint recrée cette unité de l’humanité par le don de la Parole de 

Dieu, Jésus ressuscité, à toutes les populations de la terre. Les apôtres reçoivent le don des 

langues pour pouvoir proclamer la Parole de Dieu aux différents peuples présents à Jérusalem. 

Tous les peuples peuvent ainsi être unis dans et par la Parole de Dieu, Jésus le Fils de Dieu. Le 

lieu où se vit cette unité du genre humain est l’Eglise. L’Eglise nait quand elle est envoyée par 

l’Esprit Saint pour proclamer à toutes les nations le pardon des péchés et la résurrection de Jésus 

Fils de Dieu. En entendant cette proclamation, toutes les nations de la terre s’unissent dans 

l’Eglise, corps du Christ, dont le Christ est la tête, selon la belle image utilisée par Saint Paul. 

Cette unité du genre humain dans l’Eglise ne peut s’opérer que si l’Eglise en elle-même est 

préalablement unie. 

Nous constatons cette unité de l’Eglise au cénacle à travers la présence des douze apôtres unis 

dans la prière avec Marie au milieu d’eux, Marie figure de l’Eglise. Cette unité de l’Eglise dans 

la prière appelle l’Esprit Saint qui descend sur les apôtres à la Pentecôte. Une unité qui ne peut 

se faire entre les disciples que si chacun des disciples vit lui-même une unité intérieure. Après 

la dispersion et le trouble provoqué par la Passion, quand le Seigneur apparaît ressuscité à ses 

disciples, Il recrée l’unité intérieure propre à chaque apôtre en lui apportant la paix. Jésus dit 

par deux fois aux apôtres, « la paix soit avec vous ». Une communauté ne peut être unie si les 

disciples qui la constituent ne vivent pas un minimum d’unité intérieure. Si une personne est 

divisée intérieurement, entre ses pensées et ses paroles, entres ses paroles et ses actes, par le 

péché qui divise le cœur, par une colère sourde qui le ronge, par une existence compartimentée 

entre de multiples activités, alors cette division intérieure s’extériorisera en facteurs de division 

dans la communauté à laquelle appartient cette personne. L’Esprit Saint descendra difficilement 

sur cette communauté divisée. C’est l’unité du cœur de chaque disciple et l’unité des cœurs 

entre les disciples qui appellent l’Esprit Saint. Et en même temps c’est bien l’Esprit Saint qui 

crée l’unité dans l’âme de chacun, qui va permettre l’unité des âmes. Comme nous venons de 

le chanter dans la séquence de la Pentecôte : « Viens Esprit Saint, en nos cœurs … sans ta 

puissance divine il n’est rien en aucun homme qui ne soit perverti, lave ce qui est souillé, guéris 

ce qui est blessé, assouplis ce qui est raide, rends droit ce qui est faussé. » Un disciple de Jésus 

qui accueille l’Esprit Saint va recevoir cette paix et cette unité intérieure qui fera de lui une 

source d’unité pour la communauté. Et ensuite, la communauté elle-même deviendra un lieu 
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d’unité pour la population où elle est implantée. J’ai plusieurs fois constaté que notre 

communauté paroissiale était un lieu d’unité pour un nombre d’habitants beaucoup plus large 

que ceux qui constituent nos assemblées. Les gens se sentent unis à notre communauté alors 

qu’ils semblent parfois éloignés d’elle. Notre communauté par l’action de l’Esprit Saint diffuse 

l’unité et la paix au-delà de ses membres présents, dans une bonne partie de la population de 

notre paroisse.     

Cela ne peut se faire que par le don de l’Esprit Saint qui ne cesse de susciter des vocations 

d’apôtres remplis de zèle. Le zèle pour l’annonce de la Parole de Dieu seule capable d’unifier 

en vérité une population. Nous le voyons de façon éclatante dans l’action évangélisatrice des 

disciples à partir de la Pentecôte, rien ne les arrête. Le zèle chrétien est une vertu particulière 

différente de l’énergie débordante qui peut pousser certains à agir quand elle a pour but le désir 

de réussite, le gain, la réalisation personnelle, le goût de l’action, bâtir quelque chose. Le zèle 

chrétien est autre chose, on peut même manquer d’énergie, avoir une santé précaire et pourtant 

être rempli de ce zèle qui nous pousse à agir pour le Seigneur. Le zèle vient de la présence de 

l’Esprit Saint en nous, et de l’amour envers la personne pour qui nous agissons, il pousse au 

service. Nous en avons un très bel exemple avec Marie lors de la Visitation. Elle vient d’être 

comblée de l’Esprit Saint, elle part aussitôt pour se mettre au service de sa cousine Elisabeth. 

L’Esprit Saint l’entraine sur les routes de Judée, elle agit par amitié pour sa cousine, pour son 

bien, pour son service. Le zèle chrétien est lié à l’amour, à l’Esprit Saint, avec les apôtres il se 

manifeste sous la forme d’une course au service du Christ. 

Aujourd’hui l’Esprit Saint cherche encore et toujours des apôtres zélés prêts à être jetés par Lui 

dans cette course au service de la Parole. La Parole de Dieu qui ne cesse d’unifier les hommes 

en leur apportant la paix du ressuscité. Amen.    


